
    

Déclaration liminaire 

CSA-SD du 4 septembre 2025 
 

 

Monsieur le Président, 
Mesdames et Messieurs les membres du CSA-SD, 
 
Avant d’entrer dans le vif du sujet de ce CSASD de rentrée, nous espérons que tous les personnels qui 

ont préparé cette énième rentrée scolaire ont eu la possibilité de se ressourcer et nous les remercions 

de leur engagement  

Après une année scolaire éprouvante, la préparation de cette rentrée 2025 laisse entrevoir de 

nombreuses inquiétudes. Malgré les discours des dernières années affirmant que l’École est LA 

priorité du gouvernement et que son budget n’a cessé d’augmenter , les soi-disant choix courageux et 

financiers ne sont nullement perceptibles dans le quotidien des personnels, des élèves et de leurs 

familles. 

 Nous souhaitons aujourd’hui vous alerter solennellement sur plusieurs constats alarmants : 

Les économies drastiques opérées sur le service public d’éducation affaiblissent son fonctionnement 

quotidien, sacrifiant projets éducatifs, élèves et personnels. 

Le déficit de personnels s’accentue dans toutes les catégories, dès le recrutement, sans solution 

sérieuse à ce jour face aux conditions de travail et de rémunération dégradées. 

L’épuisement des agents s’amplifie, sans politique de prévention dans un contexte climatique et social 

de plus en plus difficile. 

L’UNSA Éducation a dénoncé une politique éducative sans ambition réelle, où les choix budgétaires 

relèvent d’un ultralibéralisme coupé des réalités qui tourne le dos à la promesse républicaine : 

« garantir à chaque enfant une éducation de qualité et accompagner davantage les plus fragiles. » 

Nous constatons : 

La dégradation continue de la mixité sociale et scolaire ; Qu’en est-il dans le Bas-Rhin ? 

L’abandon de l’éducation prioritaire ; Qu’en est-il dans notre département  Monsieur le directeur 

académique? 

Comment prétendre assurer une École de qualité avec des dotations qui fondent et des équipes 

contraintes à des réorganisations permanentes à moyens constants ? 

Combien d’élèves et de personnels faudra-t-il encore sacrifier ? Combien d’heures d’enseignement ne 

seront pas dispensées par abandon d’un vrai dispositif de remplacement digne de ce nom ? 

Et pourtant nous voyons apparaître des évaluations d’élèves à tous les niveaux de classe dès la 

rentrée ! Est-ce une bonne entrée en matière pour l’accueil des élèves et la bienveillance envers eux 

et les personnels ? Ce n’est pas la rentrée en musique préconisée le premier jour qui va leur donner 

confiance pour la passation des évaluations !!  

Quelle compensation est prévue pour les collègues quant au nombre d’heures passées à recevoir les 

parents pour parler des résultats des évaluations de leur enfant et envoyer des données des résultats 

de ces évaluations au ministère? 



Nous refusons de voir l’École payer le prix de choix politiques qui vident les caisses publiques. 

L’État n’est pas en faillite : il a simplement fait d’autres choix. Quels sont les vôtres dans notre 

département ? 

Nous exigeons aujourd’hui un changement radical à la hauteur des besoins de l’École publique et de 

ses personnels. Sans ce choix politique clair, il ne pourra y avoir d’avenir pour notre système éducatif. 

Nous resterons pleinement mobilisés pour porter cette exigence, avec responsabilité et 

détermination. 

Je vous remercie. 


